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Édito

Pour sa septième édition du 18 au 22 février 2026, le festival de littérature Effractions, 
porté par la Bibliothèque publique d’information, se déroule pour la première fois 
à la Gaîté Lyrique. Désormais installée dans l'immeuble Lumière, bâtiment du 12e 
arrondissement qu’elle investit pendant les travaux du Centre Pompidou, la Bpi 
déploie dans et hors les murs sa programmation culturelle. Elle s’est ainsi associée à 
la Gaîté Lyrique, lieu culturel de la Ville de Paris et porteuse du projet la Fabrique de 
l’époque, et a le plaisir d’être accueillie par ce lieu partenaire, qui entend répondre à 
l’urgence culturelle, sociale, démocratique et climatique à laquelle nous faisons face.  
La littérature du réel y trouve naturellement sa place, dans l’ambition d’éclairer les 
problématiques contemporaines par la création littéraire.

Le festival Effractions met en avant, depuis six ans, l’actualité littéraire au prisme 
du lien entre réel et fiction. Lien qui ne cesse de s’affermir et d’être questionné, 
redessiné par les auteurs et autrices qui hybrident les formes, documentent,  
se jouent des frontières entre roman, récit, essai, enquête, poésie. Caisse de 
résonance des préoccupations de notre temps, la programmation de cette septième 
édition donne à entendre des voix nouvelles comme des écrivains et écrivaines plus 
installé.es. Ils et elles se confrontent au monde tel qu’il est, approfondissant notre 
compréhension des soubresauts contemporains. Exil, enquêtes familiales, liens à 
la nature et aux non-humains, deuil, amour, appartenance, identité, violences 
faites aux femmes, handicap, guerres, enfermement, précarité et émancipation… 
autant de thèmes qui affleurent dans des textes forts, d’où émergent aussi lumière, 
tendresse, humour et renouveau.

Festival entièrement gratuit, entretenant des liens toujours plus riches avec de 
nombreux partenaires institutionnels et médiatiques, Effractions propose des 
formats diversifiés de rencontres, lectures, performances, entretiens, ateliers faisant 
dialoguer les disciplines et replaçant la littérature à la croisée des sciences humaines 
et sociales. S’appuyant sur de nombreux événements proposés tout au long de 
l’année, comme le cycle des Rendez-vous d’Effractions, le Bpi Lecture Club mensuel 
ou encore les ateliers De quoi parle-t-on, il est enrichi par des parcours d’éducation 
artistique et culturelle qui permettent à un public varié de prendre part à ces cinq 
journées festives. Avec l’appui de ce nouveau partenariat avec la Gaîté Lyrique, 
le festival Effractions espère offrir à toutes et tous, passionné.es de littérature ou 
lecteurs et lectrices occasionnel.les, un espace de découverte et de rencontre avec 
celles et ceux qui la font vivre. 

La direction de la Bibliothèque publique d’information



À la Gaîté 
Lyrique

À la Bpi

Hors les murs

Mercredi 
18 février

Jeudi 
19 février

Avant 
le festival

Le programme en un coup d'œil

12h-13h30 · Centre 
Wallonie-Bruxelles
Bistrot littéraire avec 
Carmela Chergui  
et Cédric Vallet

Mercredi 11 février 
19h-21h · Palais  
de la Porte Dorée  
Miroirs d’exil avec 
Agnès Desarthe  
et Olivia Elkaïm

14h-17h · Atelier 1   
Atelier d’arpentage
« Arpenter les zones 
grises » 
par Peuple et culture

18h-19h · Entrée de la Bpi 
Comment mener une 
enquête sans archives?
avec Alexandra Saemmer

17h-19h · Atelier 1  
Atelier d’écriture créative 
« Archivore » 
avec Alice Moine 

À partir de 18h · Studio 
de podcast
Podcast live 
par Lauren Malka

18h30-19h30 · Forum 
Traversée du deuil 
avec Rebeka Warrior

20h-21h15 · Auditorium 
Lecture musicale et 
rencontre avec 
Jakuta Alikavazovic 
et Antoine Fleury

16h-17h · Forum et 
Studio de podcast 
Carte blanche aux 
étudiant·es du master 
de Paris 8

17h-17h55 · Forum   
Ne rien taire du 
harcèlement avec 
Thomas Flahaut

18h-18h55 · Forum  
Entre deux mondes, 
chercher le sien avec 
Grace Ly et Anya Nousri

19h-19h55 · Forum 
Écrire le féminicide avec 
Nathacha Appanah

20h30- 21h30 · 
Auditorium 
Bouleversement de la 
rencontre amoureuse 
avec Mathilde Forget



Samedi
21 février

Vendredi 
20 février

Dimanche
22 février

Après 
le festival

14h-14h55 · Forum  
Ce que l’absence fait aux 
vivants avec Soundouss 
Chraïbi, Ramsès Kefi 
et Philippe Savet

15h-15h55 · Auditorium 
Un récit initiatique avec 
Sara Forestier 

16h-16h55 · Forum  
Le temps du 
soulèvement avec 
Perrine Le Querrec  
et Catherine Leroux

17h-17h55 · Forum  
Une sociologie au prisme 
des jeux vidéo avec 
Anthony Passeron 
et Pauline Ferrari

18h-18h55 · Forum  
Sur la collection  
« Fléchette » avec Adrien 
Genoudet et Muriel Pic 

19h-20h · Auditorium  
Spectacle La Realidad 
avec La Machinamot 

Lundi 23 février 
20h-21h · Maison  
de la poésie  
Chants de liberté avec 
Perrine Le Querrec  
et Nemo Vachez

20h30-21h30 · Centre 
Wallonie-Bruxelles 
Poèmes à l’usage  
d’un monde en flammes, 
avec un collectif 
d'auteurs et autrices

18h-19h · Bibliothèque 
Arthur Rimbaud 
Vaillance ordinaire  
des invisibles avec 
Marie-Hélène Lafon 

11h-13h · Atelier 1  
Atelier d’écriture créative 
« Cadastral Poétik » 
avec Alice Moine 

11h-13h · Atelier 1   
Le Bpi Lecture Club 
avec Sébastien Souchon

16h · Studio de podcast  
Les Lectures électriques

17h-17h55 · Forum 
Romancières en 
immersion avec Fanny 
Taillandier et Gabrielle 
de Tournemire

18h-18h55 · Forum 
Querelle médiévale 
avec Bertrand Guillot

19h-19h55 · Forum  
Mort en application  
de la loi 
avec Constance Debré

À partir de 14h30 · Studio 
de podcast   
Podcast live 
par Lauren Malka 

15h-15h55 · Forum  
Le dernier rôle de Wassyl 
Slipak avec Élisa Mignot 

16h-16h55 · Auditorium 
Faire revivre les fantômes 
familiaux 
avec Laurent Mauvignier

17h-17h55 · Forum   
Notre lien au vivant avec 
Stéphanie Arc, 
Louise Browaeys  
et Adèle Rosenfeld

18h-18h55 · Forum  
Hommage au peuple 
haïtien avec James Noël
et Nicolas Repac

19h-19h55 · Forum   
Une nuit dans les ténèbres 
de la guerre et la lumière 
de l’art avec Kaouther 
Adimi et Anissa Bouayed

20h30-21h30 · Auditorium   
Théorie de la grande 
diversion 
avec Victor Pouchet



66

Mercredi 18 février
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Après être tombée sur une bande dessinée oubliée, 
Carmela Chergui se met en quête de l’auteur, cet 
Étienne Mériaux dont elle n’a jamais entendu 
parler et qui semble avoir disparu de la circulation.  
À force d’abnégation, elle retrouve la trace de 
certaines de ses œuvres, rencontre ceux qui l’ont 
côtoyé et débusque l’ombre de l’artiste parmi leurs 
souvenirs.
Cédric Vallet quant à lui, mêle le récit intime 
à l’enquête sociologique en cherchant à percer 
l’énigme de son père, braqueur, taulard et 
écrivain, dont l’histoire croise celle du Marseille des 
années 1960, du crime et de la justice. En retraçant 
le parcours d’un homme révolté et flamboyant,  
il tente de réparer les liens d’une relation père-fils 
contrariée. 

La rencontre se terminera par une séance de 
signatures à la librairie Wallonie-Bruxelles.

Carmela Chergui est éditrice, elle a également été libraire à Bruxelles 
et enseigne le scénario et l’écriture à l’Académie royale des Beaux-Arts 
de Liège. L’homme est une fiction est son premier livre. 

Cédric Vallet est journaliste indépendant. Il écrit pour le média belge 
Alter échos ou sur l’actualité européenne dans Le Monde, Médiapart ou 
Alternatives économiques. Libérations est son premier livre. 

REGARDS CROISÉS

Carmela Chergui 
et Cédric Vallet
Enquêtes littéraires 

Mercredi 18 février 
12h
Centre Wallonie-Bruxelles
46, rue Quincampoix
75004 Paris
Accès libre, dans la limite 
des places disponibles

Réservation recommandée : 
reservation@cwb.fr
Accueil à 12h avec un verre et un 
sandwich, puis rencontre à 12h30

Rencontre animée par  
Pierre Vanderstappen 
dans le cadre des rencontres Bistrot 
littéraire / Lisez-vous le Belge ?

À lire
L’homme est une fiction, 
Carmela Chergui
(Tusitala, 2025) 
Libérations, Cédric Vallet 
(Bayard récits, 2026)

En partenariat avec 
le Centre Wallonie-Bruxelles
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Mercredi 18 février 
18h30
Gaîté Lyrique
Forum
Accès libre, dans la limite 
des places disponibles

Rencontre animée  
par Lauren Bastide 
et traduite en LSF

À lire
Toutes les vies, Rebeka Warrior
(Stock, 2025)

Dans Toutes les vies, la narratrice raconte le combat 
de sa compagne, Pauline, contre un cancer du sein 
très agressif, qui l’a frappée au début de sa trentaine.  
De l’annonce du diagnostic jusqu’à son décès à 
trente-six ans, en passant par le parcours de soin, 
entre espoirs de rémission et rechutes, le texte ausculte 
avec une vérité poignante la maladie, la détresse 
des patient.es et des accompagnant.es, qui voient 
leur histoire d’amour et leur vie voler en éclats. 
Dans une langue directe, pleine d’une énergie brute 
et poétique, la narratrice de cette autofiction explore 
le deuil, l’acceptation et la reconstruction dans 
un mélange de colère, de vitalité et de sagesse. 
Dans ce cheminement intérieur, elle s’appuie sur 
la pensée et l'œuvre d’auteurs et autrices qui l’ont 
accompagnée, de Jean-Paul Sartre à Brigitte Giraud, 
et sur les pratiques spirituelles qui l’ont aidée à 
traverser cette épreuve. Un texte d’une grande 
authenticité et humanité, qui a bousculé la rentrée 
littéraire à sa sortie.

Rebeka Warrior est chanteuse, autrice, compositrice et DJ. Toutes  
les vies est son premier livre, couronné par le prix de Flore 2025. 

Rebeka Warrior
Traversée du deuil
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Mercredi 18 février 
20h
Gaîté Lyrique
Auditorium
Gratuit, sur réservation : 
www.gaite-lyrique.net

Lecture musicale  
puis rencontre animée  
par Sarah Polacci 

À lire
Au grand jamais,  
Jakuta Alikavazovic
(Gallimard, 2025)

La mère de la narratrice a disparu. Cette femme, 
une poétesse acclamée dans son pays, avait déjà 
connu l’effacement après son installation en 
France : peu à peu, l’écriture l’avait quittée. La 
disparition s’impose dès lors à sa fille, devenue 
mère à son tour, comme une clé pour résoudre 
l’« énigme qu’est une personne ». Suivant son 
instinct – serait-ce plutôt un don ? –, elle collecte 
les symptômes d’une histoire refoulée, jusqu’à en 
exhumer le cœur battant.
Tout en échos et replis secrets, Au grand jamais 
est un grand livre, au style flamboyant et précis, 
sur les non-dits familiaux, sur ce qui se transmet 
derrière les silences et sur les histoires qui nous 
aident à vivre. 
La lecture du roman est accompagnée au piano par 
Antoine Fleury.

Écrivaine et traductrice, Jakuta Alikavazovic a écrit plusieurs romans 
dont Corps volatils (L’Olivier, 2008, prix Goncourt du premier roman), 
L’Avancée de la nuit (L’Olivier, 2017), Comme un ciel en nous (Stock, 
2021, prix Médicis de l'essai). Depuis septembre 2019, elle tient une 
chronique mensuelle dans le journal Libération.

Antoine Fleury est musicien et compositeur, se produisant dans 
différentes formations d'influences jazz. 

À VOIX HAUTE

Jakuta Alikavazovic 
et Antoine Fleury
Lecture musicale et rencontre 
autour de Au grand jamais
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Jeudi 19 février
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Jeudi 19 février 
16h
Gaîté Lyrique
Studio de podcast
Accès libre, dans la limite 
des places disponibles

Atelier d’écriture  
et écoute sous casques

En partenariat avec l’Université Paris 8

PERFORMANCE

Carte blanche au master 
de création littéraire  
de l’Université Paris 8
Effraction du réel

Que peut la littérature sur le réel ? En réécrivant, 
déformant, réinventant un fait politique, les 
étudiant.es du master de création littéraire 
de Paris  8 vous proposent d’interroger les 
répercussions des récits et des imaginaires sur le 
réel, jusqu’à tordre la réalité et l’actualité.

Par 
Ahlem Bensaidani, Jules Beurrier, Gio Bruère-
Dawson, Solène Cabré, Simon Chazalet, Saskia 
Cohen, Servane d’Alverny, Salomé Fauvinet, 
Gaëlle Guillet Sariols, Balthus Kiss, Sacha Rivaux, 
Leonor Courtoisie.

Le master de création littéraire de l’Université Paris 8, créé en 2013, est 
l’un des premiers du genre. Fondé sur le modèle anglo-saxon du creative 
writing, il donne à de jeunes auteur.ices un espace d’expérimentation 
littéraire, assisté par des écrivain.es confirmé.es. Tourné vers la pratique, 
il s’envisage comme un laboratoire dont l’ambition est de renouveler la 
connaissance de la littérature contemporaine, dans les livres et ailleurs. 
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Jeudi 19 février
17h
Gaîté Lyrique
Forum
Accès libre, dans la limite 
des places disponibles 

Lecture puis rencontre animée  
par Guénaël Boutouillet

À lire
Dylan et le fantôme, Thomas Flahaut
(Lansman, 2024)

En partenariat avec Artcena

À VOIX HAUTE

Une salle de classe, quinze ans après. Un ancien élève 
revient, hanté par les souvenirs d’un frère, d’un ami, 
d’un oppresseur. Entre les murs familiers, la lumière 
crue des néons ravive les blessures de l’enfance et les 
silences du harcèlement. Thomas Flahaut transforme 
ce lieu ordinaire en théâtre intime, où se mêlent 
mémoire, culpabilité et quête de réparation. Une 
plongée saisissante dans la violence scolaire.

Thomas Flahaut est né en 1991 à Montbéliard. Ses romans sont publiés 
aux éditions de l’Olivier (Ostwald, 2017 ; Les Nuits d’été, 2020 ; Camille 
s’en va, 2024) et ses poèmes au Castor Astral (Bleu Laguna, 2025).  
Il est également auteur dramatique et conçoit des performances mêlant 
texte et musique électronique. Diplômé de l’Institut littéraire suisse, il 
travaille entre Paris et Berne. Il est lauréat du Grand Prix de Littérature 
dramatique Jeunesse 2025 pour son texte Dylan et le fantôme. 

Thomas Flahaut
Ne rien taire du harcèlement



13

Jeudi 19 février 
18h
Bibliothèque publique 
d’information
Niveau 2  
Entrée de la Bpi
Accès libre, dans la limite 
des places disponibles

Performance puis rencontre  
animée par Sébastien Souchon

À lire
Les zones grises,  
Alexandra Saemmer
(Bayard récits, 2025)
Retrouvez aussi l'atelier d'arpentage 
sur ce livre p. 43

Lorsqu’elle commence son enquête sur l’histoire 
de sa famille sudète, Alexandra Saemmer n’a que 
peu de photographies et d’archives pour retracer le 
périple de ses grands-parents maternels. Pourtant, 
elle décide de se confronter aux zones d’ombre de 
l’histoire familiale, et se met en quête d’informations 
sur leur vie, en s’appuyant notamment sur les récits 
des descendants de ce peuple apatride. 
Dans cette conférence-performance autour de son 
livre Les zones grises, l’autrice restitue son enquête 
à la façon de la boîte-miroir, dispositif médical 
utilisé dans le traitement des douleurs fantômes : 
elle emprunte des fragments narratifs à d’autres 
mémoires. En les projetant à la place des silences 
et des oublis, ces traces « remusclent » la mémoire 
familiale sans pour autant remédier aux trous 
de sens – permettant de libérer partiellement la 
douleur. Une façon de croire que la réparation est 
possible tout en étant lucide sur l’illusion produite. 

Alexandra Saemmer est professeure à l’Université de Paris 8 en Sciences 
de l’information et de la communication, et codirectrice du Centre 
d'études sur les médias, les technologies et l’internationalisation 
(CEMTI). Ses recherches portent sur la mémoire et les écritures de soi 
sur les réseaux sociaux. 

CHANTIER DE FOUILLE

Alexandra Saemmer
Comment mener une enquête 
familiale sans archives ?
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Jeudi 19 février
18h
Gaîté Lyrique
Forum
Accès libre, dans la limite 
des places disponibles 

Rencontre animée  
par Caroline Pernes

À lire
Les Nouveaux territoires, Grace Ly
(Harper Collins, 2026) 
On m’a jeté l’œil, Anya Nousri 
(Le Castor Astral, 2025)

En partenariat avec

REGARDS CROISÉS

Sam-Yut, jeune Française d’origine asiatique, a 
grandi à Belleville, au-dessus du pressing tenu par 
ses parents. Diplômée, elle part travailler à Hong 
Kong, une ville cosmopolite, carrefour des forces 
historiques de l’Asie, où elle rencontre un expatrié 
avec qui elle noue une relation intense. Mais, alors 
que les revendications sociales se font entendre 
dans les rues, la narratrice des Nouveaux territoires 
interroge son histoire et questionne les récits d’un 
monde violent où elle ne trouve pas sa place.
Dans On m’a jeté l'œil, Anya Nousri ausculte avec 
beaucoup d’humanité la question des appartenances 
multiples et leurs conséquences sur l’identité, dans un 
extraordinaire métissage linguistique et une langue 
fragmentée. Tiraillée entre son envie de liberté et 
l’amour des siens, la narratrice de ce texte puise 
dans leurs enseignements pour tracer sa propre voie. 

Grace Ly est une militante féministe et antiraciste. Son premier roman, 
Jeune Fille modèle, est paru chez Fayard en 2018. Elle quitte le Cambodge 
avec ses parents à l’âge de six ans, puis grandit à Belleville. Elle est la 
co-créatrice du podcast Kiffe ta race, avec Rokhaya Diallo.

Née à Montréal, Anya Nousri est une autrice d’origine algérienne. Très 
remarqué au Québec et en France, On m’a jeté l'œil est son premier roman. 

Grace Ly 
et Anya Nousri 
Entre deux mondes, chercher le sien :  
métissage et quête d’identité
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Jeudi 19 février 
19h
Gaîté Lyrique
Forum
Accès libre, dans la limite 
des places disponibles

Rencontre animée par Antoine Leiris 
et traduite en LSF 

À lire
La nuit au cœur, Nathacha Appanah
(Gallimard, 2025)

En partenariat avec

Trois femmes courent dans la nuit. Elles fuient, 
terrorisées, pour échapper à la violence de leur 
compagnon. Deux d’entre elles n’en réchapperont 
pas : elles meurent assassinées par les hommes 
qui disaient les aimer. La troisième est l’autrice 
de ce livre puissant, qui scrute avec précision 
l’insupportable énigme du féminicide conjugal : 
Nathacha Appanah elle-même, qui, tout au long de 
ces pages glaçantes, cherche à retrouver la jeune 
femme abusée qu’elle fut naguère.
En entrelaçant l’histoire de ces trois femmes victimes 
de violences, l’autrice ausculte le basculement 
insoutenable de l’amour à la nuit noire. Elle 
redonne vie à ces corps brisés, ces vies effacées, ces 
destins pris au piège de l’emprise, de la solitude 
et de l’isolement dans lesquels leur conjoint les 
ont enfermées. À la frontière du récit et du roman, 
livrant un texte très intime, Nathacha Appanah nous 
donne à voir l’intolérable engrenage du féminicide. 

Nathacha Appanah est une romancière et journaliste d’origine 
mauricienne, autrice d’une œuvre foisonnante. Elle publie son premier 
roman en 2003, Les Rochers de poudre d’or (Gallimard), dans lequel 
elle explore les thèmes de la mémoire coloniale. Elle publie ensuite de 
nombreux romans parmi lesquels Tropique de la violence (Gallimard, 
2016), Rien ne t’appartient (Gallimard, 2021) ou La Mémoire délavée 
(Mercure de France, 2023). Son dernier roman, La nuit au cœur, a 
notamment reçu le prix Femina en 2025.

GRAND ENTRETIEN

Nathacha Appanah
Écrire le féminicide
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À VOIX HAUTE

Jeudi 19 février
20h30
Gaîté Lyrique
Auditorium
Gratuit, sur réservation : 
www.gaite-lyrique.net

Lecture musicale par l’autrice

À lire
Certaines fièvres échappent  
au mercure, Mathilde Forget
(L’Iconoclaste, 2026)

Depuis qu’elle est petite, Édith a de drôles de pensées. 
Elle préfère les filles mais croit que seuls les garçons 
ont le droit de les aimer. Se fabriquer une fausse barbe 
en mousse ne change rien, pas plus qu’imaginer les 
aventures dans la cour de l’école. Pire, déclarer à 
sa grande sœur qu’elle est amoureuse d’une de ses 
copines de classe fait naître un obsédant sentiment 
de honte. 
Plus grande, elle rencontre une fille farouche avec 
qui un sentiment amoureux joyeux, sidérant, se tisse. 
Mais les fictions que se racontent les amoureuses 
dialoguent avec celles fabriquées par l’enfant pour 
affronter la mort – qui lui a arraché, encore enfant, 
celle à qui elle tenait plus que tout au monde.  
Le bonheur est-il possible quand il combat des 
terreurs anciennes, souvenirs d’une enfance marquée 
par le chagrin ? 

Autrice, compositrice et interprète, Mathilde Forget a publié deux 
romans très remarqués : À la demande d’un tiers (Grasset, 2019) et  
De mon plein gré (Grasset, 2021). Elle a reçu le prix Paris jeunes talents 
en 2014 pour son EP « Le Sentiment et les Forêts ». Elle se produit lors 
de lectures musicales.

Mathilde Forget  
Bouleversement de la rencontre 
amoureuse
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Vendredi 20 février 
17h
Gaîté Lyrique
Forum
Accès libre, dans la limite 
des places disponibles

Rencontre animée  
par Guénaël Boutouillet

À lire
Sicario bébé, Fanny Taillandier 
(Rivages, 2026) 
Des enfants uniques,  
Gabrielle de Tournemire 
(Flammarion, 2025)

Dans Sicario bébé, Fanny Taillandier s’empare d’un 
phénomène croissant dans la société française : le 
recrutement d'adolescent.es de plus en plus jeunes 
par des réseaux criminels internationaux. En nous 
faisant suivre le destin d’un jeune couple pris dans 
l’engrenage d’une folle calvacade, elle livre un 
roman haletant, fresque de la France métropolitaine 
d’aujourd’hui – de ses paysages, de ses fractures 
et de ses luttes. 
Primo-romancière remarquée, Gabrielle de Tournemire 
aborde dans Des enfants uniques le sujet du couple 
chez les personnes en situation de handicap.  
De façon documentée et avec une grande sensibilité, 
elle utilise la fiction pour ouvrir notre regard, en 
s’appuyant sur une expérience appréhendée lors 
d’une immersion dans un foyer d’hébergement 
pour adultes en situation de handicap. 
Deux romans sur la jeunesse et les marges, par deux 
romancières qui s’emparent de réalités singulières 
dans leur fiction.

Fanny Taillandier est romancière, autrice de plusieurs romans dont Les 
Confessions du monstre (Flammarion, 2013), Les États et empires du 
lotissement Grand Siècle (PUF, 2016), Par les écrans du monde (Seuil, 
2018) et Farouches (Seuil, 2021).

Gabrielle de Tournemire est agrégée de lettres modernes et doctorante. 
Des enfants uniques (Flammarion, 2025) est son premier roman, lauréat 
du prix Envoyé par La Poste.

Fanny Taillandier et 
Gabrielle de Tournemire
Romancières en immersion
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Vendredi 20 février 
18h
Gaîté Lyrique
Forum 
Accès libre, dans la limite 
des places disponibles

Rencontre animée par Sarah Polacci

À lire
Querelle à la française, 
Bertrand Guillot
(Les Avrils, 2026)

1400. Dans les rues de Paris, on croise astrologues, 
théologiens, écrivains. Parmi eux, Christine de 
Pizan et Jean de Montreuil. Ils ne se connaissent 
pas mais grâce à un livre à succès, le Roman de 
la rose, leur route va se croiser. Pour elle, c’est un 
texte dégradant envers les femmes. Pour lui, un 
joyau de subtilité. Une violente querelle naît entre 
eux par coursiers interposés. On y parle de séparer 
l’homme de l’artiste, on s’accuse mutuellement 
d’être un danger pour l’humanité. Un débat entre 
progressistes et conservateurs dont on reconnaît 
aujourd’hui le parfum. Et pendant ce temps, les 
princes se déchirent et la guerre approche. Voilà 
pourquoi, à 600 ans de nous, cette histoire a 
tellement à nous dire. 

Bertrand Guillot est traducteur et romancier. Il a publié L’Abolition 
des privilèges (Les Avrils, 2022), récit romanesque sur la nuit du 4 août 
1789, porté à la scène avec un immense succès par Hugues Duchêne. 

CHANTIER DE FOUILLE

Bertrand Guillot
Une querelle médiévale, 
miroir tendu à notre époque
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Vendredi 20 février 
19h
Gaîté Lyrique
Forum
Accès libre, dans la limite 
des places disponibles

Rencontre animée par Lauren Malka 
dans le cadre de l’enregistrement 
du podcast Assez parlé, 
et traduite en LSF

À lire
Protocoles, Constance Debré
(Flammarion, 2026)
 
En partenariat avec l’école d’écriture  
Les Mots

Dans Protocoles, son cinquième roman, Constance 
Debré pousse plus loin encore son esthétique de la 
radicalité en confrontant le récit de soi à la brutalité 
administrative de la peine de mort. Partant du 
postulat que « la loi rend toute la littérature obsolète », 
l’ancienne avocate devenue écrivaine compile et 
analyse avec une froideur clinique les manuels 
d’exécution américains — chaise électrique, injection 
létale, chambre à gaz — et démontre comment la 
langue juridique dilue la responsabilité du meurtre 
dans la procédure. Entrecoupé du récit intime d'une 
existence flottante, ce dossier implacable juxtapose 
deux banalités quotidiennes : celle du mal et celle 
de la vie ordinaire pour interroger ce qui nous tient. 
Dans ce grand entretien, mené par Lauren Malka, en 
partenariat avec le podcast Assez parlé produit par 
l'école d'écriture Les Mots, Constance Debré reviendra 
sur sa trajectoire d'écriture, sur son obsession pour 
la « règle », la « procédure » et sa radicalité dans 
l'écriture du réel. 

Née en 1972, Constance Debré est l’autrice de quatre livres traduits 
dans plus de vingt langues, Play Boy (Stock, 2018), Love Me Tender 
(prix Les Inrockuptibles, adapté au cinéma par Anna Cazenave Cambet), 
Nom et Offenses (Flammarion, 2020, 2022 et 2023).

Constance Debré 
Mort en application de la loi
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Vendredi 20 février 
20h30
Centre Wallonie-Bruxelles
46, rue Quincampoix
75004 Paris
Accès libre, dans la limite 
des places disponibles
Réservation recommandée : 
reservation@cwb.fr

Lectures performées

À lire
Poèmes à l’usage d’un monde 
en flammes, 
recueil collectif de textes réunis par 
Rim Battal, Selim-a Atallah Chettaoui 
et Stéphanie Vovor
(Le Castor-Astral, 2026)

En partenariat avec 
le Centre Wallonie-Bruxelles

Vingt-et-un poètes et poétesses répondent à cette 
question à l’heure où les repères se brouillent et 
où les transformations sociétales s'intensifient. 
Questionnant notre époque fracturée, les poèmes 
réunis dans ce recueil collectif disent quelque chose 
de notre monde, et saisissent l’imperceptible qui 
nous agite et nous traverse. Poèmes à l’usage d’un 
monde en flammes propose des textes inédits, 
ancrés dans le réel, et fait entendre des voix 
profondément contemporaines qui dialoguent 
entre elles pour dire notre époque et ses combats 
(dont Selim-a Atallah Chettaoui, Rim Battal, Chloé 
Delaume, Marin Fouqué, Liliane Giraudon, Karim 
Kattam, Juliette Langevin, Leïla Slimani, Stéphanie 
Vovor et beaucoup d'autres). 

Soirée de lancement de l’anthologie, en présence 
de certains poètes et poétesses du recueil.

À VOIX HAUTE

Poèmes à l’usage 
d’un monde en 
flammes
Que peut la poésie ?

mailto:reservation@cwb.fr
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Samedi 21 février 
15h
Gaîté Lyrique
Forum 
Accès libre, dans la limite 
des places disponibles

Rencontre animée par Hervé Brusini,  
dans le cadre du cycle Profession 
Reporter

À lire
Ténor de guerre, Élisa Mignot
(Marchialy, 2026)

En partenariat avec le Prix Albert-Londres

Son nom de soldat était Myth, pour Méphistophélès. 
Quand Wassyl Slipak, chanteur d’opéra ukrainien 
ayant fait toute sa carrière en France, meurt sur le 
front de la guerre du Donbass en 2016, l’Ukraine 
l’érige en héros. Élisa Mignot part sur les traces de 
cet homme pour tenter de comprendre comment sa 
trajectoire personnelle est venue percuter l’histoire 
de son pays. Son enquête, menée durant la 
grande guerre survenue en 2022, éclaire l’Ukraine 
d’aujourd’hui, questionne son besoin de héros et 
l’engagement de tout un peuple. De l’Opéra de 
Paris au front de guerre ukrainien, elle retrace ainsi 
la trajectoire unique d’un chanteur lyrique devenu 
héros national. 

Journaliste et productrice de podcasts, Élisa Mignot est actuellement 
directrice éditoriale et du développement d’Initial Studio. Depuis 
la révolution du Maïdan, elle se rend fréquemment en Ukraine. Elle 
est à l’origine de la série « Le Journal d'Olga et Sasha » publié dans  
Le Monde depuis 2022.  

CHANTIER DE FOUILLE

Élisa Mignot
Le dernier rôle de Wassyl Slipak
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Samedi 21 février  
16h
Gaîté Lyrique
Auditorium 
Gratuit, sur réservation
www.gaite-lyrique.net

Rencontre animée par Sylvie Tanette

À lire
La Maison vide, Laurent Mauvignier
(Minuit, 2025)
 
En partenariat avec

À l'origine de cette saga familiale traversant les 
générations, il y a une maison vide : une demeure 
peuplée de fantômes et d’histoires, celles des ancêtres 
du narrateur. Elle est restée fermée pendant vingt 
ans avant que son père ne la rouvre – et que son 
fils y pénètre à son tour pour percer l’énigme de 
son suicide, lorsqu’il était adolescent. À partir de 
quelques photos, divers meubles, objets et traces 
ténues de vies passées en son sein, il reconstitue 
et explore les souffrances de sa famille depuis son 
arrière-grand-mère et le drame originel qui rejaillit 
sur sa descendance. 
En affrontant les silences et l’oubli, Laurent Mauvignier 
redéploie magnifiquement un passé enfoui et 
redonne vie à ces existences ployant sous le poids 
des traditions et des traumatismes. Il compose une 
fresque généalogique vivante, vibrante, par la force 
d’une écriture minutieuse, au sein d’un roman-fleuve 
récompensé par le prix Goncourt 2025.

Laurent Mauvignier est né à Tours en 1967. Romancier et dramaturge,  
il a publié toute son œuvre aux éditions de Minuit, notamment Apprendre 
à finir (2000, prix du Livre Inter et prix Wepler), Dans la foule (2006), 
Des hommes (2009), Ce que j’appelle oubli (2011), Continuer (2016) et 
Histoires de la nuit (2020). En 2025, son dernier roman La Maison vide 
reçoit le prix Goncourt.

Laurent Mauvignier 
Faire revivre les fantômes 
familiaux
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Samedi 21 février  
17h
Gaîté Lyrique
Forum
Accès libre, dans la limite 
des places disponibles

Rencontre animée par Guénaël 
Boutouillet et traduite en LSF

À lire
Comment je n’ai pas sauvé la terre, 
Stéphanie Arc
(Rivages, 2026)
Bleue comme la rivière,  
Louise Browaeys 
(Phébus, 2026)
L’extinction des vaches de mer, 
Adèle Rosenfeld
(Grasset, 2026)

Avec Comment je n’ai pas sauvé la terre, Stéphanie 
Arc livre une fiction documentaire aux accents 
poétiques sur l’utilisation des plastiques dans le 
système agro-industriel, après avoir constaté la 
présence d’innombrables lambeaux de plastique 
noir accrochés aux herbes des falaises bretonnes. 
Dans Bleue comme la rivière, Louise Browaeys fait 
le lien entre écologie, littérature et intime avec 
impertinence, humour et poésie, et questionne sa 
vie d’épouse et de mère à l’aune du destin que 
nous réservons au monde animal. Adèle Rosenfeld, 
dans L’extinction des vaches de mer, reconstitue 
l’épopée exploratrice d’un équipage scientifique 
qui découvrit, au XVIIIe siècle, la Rhytine de Steller, 
plus connue sous le nom de « vache de mer », 
gigantesque animal marin qui s’éteindra vingt-ans  
après sa découverte.

Diplômée de philosophie morale et politique à la Sorbonne, Stéphanie Arc 
est journaliste (CNRS Le journal, Science et santé, Science et vie junior, 
Arts Magazine, Première) et écrivaine (Quitter Paris, éditions Rivages, 
2020). 

Louise Browaeys est écrivaine et autrice d’essais sur la permaculture, 
l'écologie et le climat. Elle a publié notamment La Dislocation (Harper 
Collins, 2020) et La Reverdie (La Mer salée, 2023). 

Adèle Rosenfeld est l’autrice d’un précédent roman aux éditions 
Grasset en 2022, Les méduses n’ont pas d’oreilles.

REGARDS CROISÉS

Stéphanie Arc,  
Louise Browaeys  
et Adèle Rosenfeld
Notre lien au vivant
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Samedi 21 février  
18h
Gaîté Lyrique
Forum 
Accès libre, dans la limite 
des places disponibles

Lecture musicale puis rencontre 
animée par Frédérique Roussel

À lire
Paons, James Noël,  
(Au diable vauvert, 2026)

En partenariat avec

Dans son nouveau recueil, James Noël plonge au 
cœur de la mémoire et du chaos qui secoue le peuple 
haïtien. D’une langue ardente et lumineuse, le poète 
explore ses racines à Port-au-Prince, la douleur du 
déracinement et la violence de sa terre d’origine, et 
lui offre un hommage vibrant sous forme de poèmes 
de résistance. Là où l’État capitule, le poète plonge, 
descend dans les gouffres, traverse les nuits sans nom, 
écoute les sanglots des rues. Et de cette descente, 
il tire une beauté qui irradie – non pas malgré la 
douleur, mais à travers elle. Paons est un chant 
universel, une déambulation poétique à travers 
les villes du monde, où chaque vers devient pont, 
refuge, révolte. La souffrance s’y transfigure en 
lumière ; la colère, en musique. 
La lecture sera accompagnée à la guitare et à la 
flûte par Nicolas Repac.

Ancien pensionnaire de la Villa Médicis et figure majeure de la scène 
poétique contemporaine, né en Haïti, James Noël est l’auteur d’une 
œuvre foisonnante, dont Anthologie de la poésie haïtienne contemporaine 
(Points, 2015, rééditée en 2025), La Migration des murs (Galaade, 2016, 
réédité au Diable vauvert dans Brexit), ou Belle merveille (Zulma, 2017).

Nicolas Repac est un musicien, compositeur et interprète poly-
instrumentiste. Il est l'auteur de plusieurs disques inclassables, d'influences 
variées, de l'électro à la chanson française en passant par le jazz.

James Noël 
et Nicolas Repac
Hommage au peuple haïtien
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Samedi 21 février  
18h
Bibliothèque Arthur Rimbaud
2, Place Baudoyer
75004 Paris
Accès libre, dans la limite 
des places disponibles
Réservation conseillée sur :
Bibliocite.fr/evenements
ou par téléphone 
au 01 44 78 80 50

Rencontre animée  
par Sonia Déchamps

À lire
Hors champ, Marie-Hélène Lafon
(Buchet-Chastel, 2026)

En partenariat avec les Bibliothèques  
de la Ville de Paris et Bibliocité

Une ferme, dans le Cantal, comme une île. Claire et 
son frère, Gilles : cinquante années de leur vie. Hors 
champ, le dernier livre de Marie-Hélène Lafon, est 
composé de dix tableaux, dix morceaux de temps, 
détachés, choisis ; le lecteur y pénètre tantôt avec 
elle, Claire, tantôt avec lui, Gilles. L’autrice fait 
alterner ces points de vue, toujours à la troisième 
personne, en flux de conscience. Les parents, la 
sœur et le frère, et les autres – au bout du monde 
où ils se tiennent encordés, impuissants tous les 
deux.
Marie-Hélène Lafon évoquera la lecture et l’écriture 
qui sont au centre de sa vie mais aussi sa terre 
du Cantal. Un échange autour de ses romans et 
nouvelles, publiés depuis 2001 chez Buchet-Chastel, 
dans lesquels il est évoqué la vie rurale avec une 
grande singularité mais aussi les solitudes urbaines, 
les silences des familles et la vaillance ordinaire des 
invisibles.

Marie-Hélène Lafon, née à Aurillac, agrégée de grammaire et docteure 
ès lettres, a été professeure de lettres classiques à Paris. Elle est l’autrice 
d’une œuvre foisonnante, et a été récompensée notamment par le prix 
Renaudot pour Histoire du fils, paru en 2020 chez Buchet-Chastel.

GRAND ENTRETIEN

Marie-Hélène Lafon
Vaillance ordinaire des invisibles
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Samedi 21 février  
19h
Gaîté Lyrique
Forum 
Accès libre, dans la limite 
des places disponibles

Rencontre animée par Sarah Polacci 
et traduite en LSF

À lire
La joie ennemie, Kaouther Adimi,  
(Stock, « Ma nuit au musée », 2025)

Kaouther Adimi passe une nuit à l’Institut du monde 
arabe pour raconter le destin de Baya, peintre 
algérienne prodige, célébrée par Matisse et Picasso ; 
mais dans le silence du musée, un autre récit s’impose.
En 1994, alors que l’Algérie s’enfonce dans la violence, 
ses parents choisissent de retourner s’y installer 
avec leurs enfants. Le lendemain de leur arrivée, la 
voiture familiale tombe sur un faux barrage tenu par 
le GIA, le Groupe islamique armé, premier événement 
d’une série de tragédies liées à la décennie noire. Un 
texte d’une grande puissance sur l’art, le bonheur 
de lire et d’écrire face aux traumatismes d’une vie. 
L'autrice croisera son regard avec celui d'Anissa 
Bouayed, co-commissaire de l'exposition Baya à 
l'Institut du monde arabe à Paris en 2022-2023.

Née en 1986 à Alger, Kaouther Adimi vit aujourd’hui à Paris. Elle a publié 
plusieurs romans parus au Seuil, dont Nos richesses, prix Renaudot 
des lycéens 2017 et Au vent mauvais (2022) couronné par le Prix du 
roman des étudiants France Culture-Télérama. 

Anissa Bouayed est historienne, autrice et chercheuse. Elle a travaillé 
sur l'histoire sociale et culturelle de l'Algérie coloniale et postcoloniale, 
et a été commissaire d'expositions qui prennent en compte l'art et les 
questions de société, de domination et de résistance, et notamment 
l'exposition Baya à Paris (Institut du monde arabe) et à Marseille (au 
centre de la Veille Charité).

Kaouther Adimi 
et Anissa Bouayed
Une nuit dans les ténèbres 
de la guerre et la lumière de l’art
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Samedi 21 février  
20h30
Gaîté Lyrique
Auditorium
Gratuit, sur réservation : 
www.gaite-lyrique.net

Conférence-performance 

À lire
Voyage voyage, Victor Pouchet  
(« L'Arbalète » / Gallimard, 2025)

À partir de son dernier roman, Voyage voyage, 
Victor  Pouchet propose une conférence-
performance d’une heure où, avec des images 
surprenantes, des histoires et d’autres dérives, 
il tente notamment de répondre à ces questions 
essentielles : pourquoi pense-t-on à autre chose ? 
Comment naît un roman d’amour et d’aventure ? 
Comment choisir sa direction quand on n’a pas 
de destination précise ? Où sont les dragons ? Où 
trouver de la poésie sur l’autoroute ? Quel est le 
juste prix d’une Renault 21 ? Quel est le premier 
musée de l’histoire du monde ? Les routiers sont-ils 
sympa ? Où manger la meilleure pizza du monde ? 
Quelle est la différence entre le progrès technique 
et la magie ? Comment être content quand tout 
va mal ? 

Victor Pouchet est écrivain. Il est l’auteur de plusieurs romans et récits, 
dont Pourquoi les oiseaux meurent (Finitude, 2017), Autoportrait en 
chevreuil (Finitude, 2020), La Grande Aventure (Grasset, 2021) ou 
L’Option légère (Gallimard, 2024).  

À VOIX HAUTE

Victor Pouchet 
Théorie de la grande diversion
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